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Quand j'appris ä la fin du jour.
par Walt W hitman

Quand j'appris a la fin du jour comment moil
noin avait etc salue (rapplaudisscmcnts an
Capitole. pourtant ce lie fut pas unc heiireuse
unit j)our moi (pii suivit.

Et aillcurs quand je fis la fete on (pie ines projets
s'accomplirent. pourtant je nc fus pas heureux.

Mais le jour oil je me levai ä l'auhe du lit de saut»;
parfaite, chantant. aspirant le souffle in fir
de l'automne

Oil je vis la pleine lime ä Tonest pälir et disparaitre
dans la lumiere du matin

Oil je vaguai seid sur la plage et ine devetant ine
haignai riant aver les eaux froides et vis
le soleil se lever,

Et oii je pensai que uion AMI. celui (pii m'aiine
etait en route pour venir. oh! alors je fus
heureux,

Oh! alors ehaque souffle cut un gout plus delicieux.
et tonte cette journee-lä mes aliments me
nourrirent davantage, et la journee splendide
]iassa admirahlement,

Et la suivaiite vint avec pareille joie, et avec la
suivante an soir vint moil ami.

Et cette nuitdä alors que tout se taisait j'entendis
le roulement lent continu des eaux ä l'assaut
du rivage

J'eiitendis le sifflement des vagues frottant le sahle
roinnie ä moil adresse tout has pour me feliciter.

Car celui (pie j'aiine le luieux an nionde dormait
aupres de moi sous la meine couverture dans
la nuit fraiche.

Dans le silence sous les rayons de la lime aiitomnale
son visage etait tourne vers moi,

Et son hras restait legerement sur 111a poitrine
et cette nuit-lä je fus heureux.
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